
MARIE GAILLARD

Marie Gaillard, ma grand’mère, avait toujours quelque histoire à raconter, et
elle y mettait toute sa conviction !
Sans doute les avait-elle entendues quand elle était encore jeune, lors de ces
banquets de fin de moisson, où les « gars de batterie » contaient dans la nuit
tiède :

- La Mariette a été poursuivie par la vengeance implacable d’un « Teuz »
qu’elle avait juste voulu taquiner un peu.

- Le conseiller d’un roi avait une unique phrase pour répondre à toutes les
questions. Le roi lui-même en a fait l’expérience dans des circonstances
épiques.

- Jean de Calais avait tout naturellement rendu service. Bien lui en a pris
quand à son tour il s’est retrouvé naufragé, aidé par un mystérieux corbeau
avec lequel il a conclu un terrible pacte.

- Là-bas, en Phrygie, un couple de vieux amants accueillants a reçu deux
voyageurs... Il ne s’agissait pas moins de Zeus et Hermès eux-mêmes !...
L’orgue de Barbarie, par ses notes joyeuses, ouvre et ferme ce spectacle où
les atmosphères sont tour à tour résignées, philosophiques, fantastiques ou
tendres.

Durée du spectacle : une heure


